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ständnis mit dem Grossen Rat und dem eidgenössischen Veterinäramt

beibehalten, bis anfangs Juni die Landwirtsehaftsdirektion die
Verantwortlichkeit für die weitere Abschlachtung zahlreicher
wertvoller Bestände nicht mehr tragen konnte, ganz besonders auch mit
Rücksicht auf die immer grösser werdenden Schwierigkeiten in der
Fleischverwertung. Der Grosse Rat beschloss nun in seiner
Extrasitzung vom 12. Juni 1920 die Totalabschlaehtungen auf
vereinzelt vorkommende Fälle in Gemeinden, die bisher von der
Seuche verschont geblieben waren, zu beschränken, alle andern
infizierten Bestände dagegen durchseuchen zu lassen."

Es war dies damals zu Mitte des Jahres 1920, als in weiten
Kreisen eine gewisse „Seuchenpsychose" Platz griff und einen
hohen und ziemlich lange andauernden Grad erreichte, damals,
als leichtverständlicherweise auch die Frage des Abschlachtens

und Durchseuchens sehr aktuell war und von
Volk und Presse mehr oder weniger heftig und sachlich, mit mehr
oder weniger Ausfällen gegen eidgenössische, kantonale und
örtliche Behörden und gleichzeitig auch gegen den tierärztlichen
Stand, allenthalben viel besprochen und kritisch behandelt
Wurde. (Fortsetzung folgt.)

Institut d'hygiene experimentale et de parasitologic
de l'universite de Lausanne.

Contribution k l'6tude du B. pyogenes et de ses

rapports avec le B. du mal de Lure.
Par B. Q-alli-Valerio.

Dans les traites de bacteriologie, ainsi que dans ceux de
Pathologie des animaux domestiques, il me semble exister une
certaine confusion ä l'egard du B. pyogenes (B. hyopyogenes)
de Grips et du B. du mal de Lure de Carre, le premier etudie
surtout en Allemagne, le second en France. Les observations
que j'ai pu faire sur leB. pyogenes, nonseulement m'ont permis
de le classer, mais la comparaison des diffcrents travaux sur
cette forme bacterienne avec ceux sur le B. du mal de Lure,
m'ont amene ä les reunir en une seule espece, fort repandue
parmi les animaux domestiques et capable de provoquer une
Serie de troubles morbides importants.

C'est Grips qui a decrit pour la premiere fois d'une fa£on
precise chez le pore, le B. pyogenes en 1898, bacille que Poels
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avait deja entrevu en 1897 dans la polyarthrite des veaux.
Dammann et Freese l'ont retrouve chez la chevre, Kiinnemann
ehez les bovides et Olt a constate qu'il peut se rencontrer dans
la bouche des bovides, des moutons, des chevres, des chev-
reuils et des sangliers. II provoque chez ces differents animaux,
une infection qu'on a propose d'appeler cachexie pyemique ou
pyobacillose, et qui est caracterisee: Chez le pore par une
Pneumonie catarrhale avec pleuresie et abces multiples disse-
mines dans tous les organes, presentant une evolution aigue
chez les jeunes, chronique chez les adultes. Chez les chevres
par une mastite suppuree et abces pulmonaires.

Chez la vache par mastite et abces dissemines, chez les
veaux par polyarthrite.

Glage la dit tres repandue en Allemagne, oh eile frappe
surtout les jeunes animaux, tandis que les adultes sont souvent
porteurs de germes. II pense qu'on peut lui rattacher la white
scour et lung disease des bovides, la diarrhee chronique des

veaux, la pneumonie chronique des veaux, la mastite
suppurative chronique des vaches, la diarrhee des porcelets et les
pneumonies chroniques des pores, des affections analogues des
brebis et des chevres. Les lesions determinees par ce bacille,
sont caracterisees par des abces ä pus epais verdätre, ä odeur
fade, entoures par une epaisse capsule conjonctive.

En 1912 Carre decrit sous la denomination de mal de Lure,
de l'endroit oh l'affection a ete observee, une pyohemie secondare

de l'agalaxie contagieuse des brebis et des chevres. Cette
affection est caracterisee par fönte puruleftte du globe oculaire,
abces articulaires ä pus verdätre, ramollissement des ligaments
articulaires, mastites suppurees. II y decrit un bacille particulier,
qu'il appelle bacille du mal de Lure. Quels sont les caracteres
presentes par le B. pyogenes et le B. du mal de Lure?

Je les exposerai comparativement en deux colonnes pour
faciliter la comparaison:

B. pyogenes B. du mal de Lure
Morphologie

Bätonnets de 0,3—2 x 0,2 « Bätonnets renfles au centre
parfois comme des coques ou a une extremite, tres poly-

plutöt epais. Immobiles. morphes Immobiles.
Dans les cultures plus courts,
epais, avec formes en massue,
disposes en amas
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Gram positif, si on ne pousse Gram positif.
pas trop loin la decoloration

ä l'alcool.
Cultures.

Aerobie
Seulement a 37°
Cultive sur serum au sang,

Facultativement ana6robie.
Seulement ä 37°
Cultive sur serum et milieux

serum simple et lait. au serum et dans le lait.
Peu sur agar et bouillon. Peu sur agar et bouillon
Pas sur pomme de terre. Pas sur pomme de ter:
Pluidifie le serum, coagule le Coagule le lait.

cobayes et pigeons.
Pas pathogene pour chien et

cheval.
Mes observations sur le B. pyogenes, ont porte sur des

lesions du pore et de la chevre. Ce bacille de petites dimensions
dans le pus, a des dimensions un peu plus grandes dans les
cultures. II presente generalement la forme de petites massues
isolees ou disposees en L, en V, ou en petites broussailles. II
est tout ä fait immobile. II se colore fort bien par la fuchsine
pheniquee et par le bleu au thymol. II se colore aussi fort bien
par le Gram, ä condition de ne pas decolorer excessivement ä
l'alcool, se comportant ä ce point de vue comme le C. diphtheriae.

II ne cultive qu' a 37° et presque exclusivement sur serum
et dans du lait. Isole directement du pus, il se developpe aussi,
bien que legerement, dans agar, bouillon, gelatine (ä condition
de placer la gelatine ä 37°), mais on ne peut pas le repiquer sur
ces mernes milieux. Le developpement sur ces milieux par
culture directe du pus, est du probablement au fait de l'ad-
jonction d'une certaine quantite de pus qui facilite la culture.
Une constatation analogue a ete faite par Carre pour le B. du
mal de Lure, et par Bongert pour le B. pyogenes. Sur pomme
de terre je n'ai pas pu le cultiver. Les colonies de ce bacille
sont petites, rondes transparentes parfois confluentes en une

Pathogenepour bovides, pores,
moutons, chevres, lapins et

souris.
Gen. non pathogene pour

Pathogene pour chevres, mou¬
tons, cobayes.

Pas pathogene pour veau, la-
pin, pigeon cheval.
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couche mince transparente. II trouble le bouillon sans former
de voile. II y a liquefaction du serum, coagulation du lait,
formation d'indol. Les cultures sur gelatine ä 37°, placees a.

20°, se solidifient, done il ne liquefie pas ce milieu. Ce bacille
me parait peu resistant dans les cultures. Je n'ai pas pu le
repiquer plus de quatre fois. Peut-etre des repiquages toutes
les 24 ou 48 h, pourraient permettre de le garder plus longtemps.

J'ai essaye la virulence de ces cultures sur lapin, cobaye et
souris blanche.

Un lapin inocule avec 1 cc % sous la peau d'une cuisse,
presente apres 7 j ours une forte tumefaction elastique qui devient
de plus en plus grosse jusqu'ä la dimension d'une petite mandarine.

Elle s'ouvre apres un mois donnant un pus epais jaune-
verdätre avec le B. pyogenes. L'animal vit encore.

Un cobaye inocule sous la peau d'une cuisse avec 1 cc de
la mime culture, presente une forte tumefaction locale au 7me

jour, tumefaction qui se resorbe peu a peu, mais l'animal suc-
combe cachectique apres 2 mois et 6 jours. II presente profond
amaigrissement, pres du point inocule un ganglion comme grain
de chanvre avec quelques rares B. pyogenes. Pas d'autres
lesions, sauf legere tumefaction de la rate et un peu d'hyperemia

de l'intestin. Ni l'examen direct, ni les cultures, permet-
tent de deceler du B. pyogenes dans les organes. L'animal a
probablement succombe ä Taction des produits toxiques de
ce bacille. Une souris blanche inoculee sous la peau d'une cuisse
avec y2 co de la meme culture, apres 7 jours ne presente qu'une
legere tumefaction locale qui disparait, mais peu ä peu on re-
marque que l'ceil droit devient trouble et saillant. L'animal
maigrit et meurt dans la cachexie apres 2 mois et y2. II presente
fort amaigrissement, ceil droit completement trouble, saillant,
rempli d'un liquide puriforme a B. pyogenes tres courts, presque
en poire. Point d'autres lesions et point de bacilles dans les
autres organes. Le B. pyogenes qui m'a servi pour ces
experiences, je Tai isole d'abces de la dimension d'une noisette ä

pus verdätre, epais, localises dans le foie et dans le lard d'un
pore abattu dans les environs de Lausanne. Le pus de ces abces
6tait rempli de bacilles typiques en massue. Plus tard j'ai eu
l'occasion de retrouver ce bacille dans une pleuresie fibrineuse
et purulente, avec fönte purulente du poumon droit, chez une
chevre de la race de Gessenay qui etait,tombee dans un etat de
profond amaigrissement et avait ete abattue. Malheureusement
je n'ai pu avoir que le poumon et la plevre de cet animal, mais
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le proprietaire m'a affirme que son lait etait depuis quelque
temps jaunätre et visqueux et la mamelle semblait ratatinee.
II est done fort probable que l'infection de cette chevre a eu
comme point de depart la mamelle. Dans la meme etable, il y
avait une autre chevre portante, qui a mis bas deux chevreaux
dix jours apres la mort de la chevre dont je viens de parier.
Ces chevreaux abattus apres un mois, ne presentaient ni amai-
grissement ni lesions, sauf un petit abces ä pus jaune-verdätre
sur la surface abdominale du diaphragme chez l'un et trois
petits abces analogues dans le foie de l'autre. Dans le pus de
tous ces abces j'ai trouve du B. pyogenes. J'ai alors examine
le lait de la mere qui se presentait tout ä fait normal et ni ä
l'examen direct ni par culture, j'ai pu y deceler du B. pyogenes.
II est ä se demander si l'infection des deux chevreaux, n'a pas
eu lieu par la voie de la plaie ombilicale, d'une fa§on analogue
aux infections ä B. pyogenes par les plaies de castration signalees
par Olt.

L'etude des travaux publies sur le B. pyogenes et mes
observations personnelles, me portent ä considerer avec Preisz
ce microorganisme, comme rentrant dans le genre Coryne-
bacterium. II se rapproche du groupe des pseudodiphteritiques
car je n'ai pas pu y mettre en evidence des granulations de
Neisser. Mes eleves, qui n'avaient jamais vu ce germe, quand je
leur ai donne du pus a examiner, ont porte le diagnostic d'un
pseudodiphteritiquo. II doit done porter le nom de Coryne-
bacterium pyogenes. Quant ä l'affirmation de quelques obser-
vateurs qu'il se rapproche du B. du rouget, trouverait son
explication, dans la constatation de Bongert qu'on trouve par-
fois, ä cote du C. pyogenes, un bacille strictement anaerobie
ressemblant au B. du rouget. Si je compare le C. pyogenes avec
le B. du mal de Lure, je constate les plus grandes analogies
morphologiques, culturales et pathogenes de ces deux bacilles.
Les figures donnees par Carre, sont typiques pour un Coryne-
bacterium. Dejii Courmont et Panisset ont ecrit: «Certains
caracteres permettent de rapprocher ce microbe (B. du mal de
Lure) du bacille pyogene du pore et du bceuf.» II est done pres-
que certain, que nous nous trouvons en presence d'une espece
unique: C. pyogenes tres repandu chez un bon nombre d'ani-
maux domestiques et sauvages, et presentant, peut-etre des
Varietes de virulence en relation avec les passages Sur diffe-
rentes especes animales.

Ce bacille, dont les voies d'infection sont representees soit
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par l'appareil digestif, soit par 1'appareil respiratoire, soit par
des blessures, soit par les plaies de castration ou du cordon
ombilical, peut agir seul, ou compliquer des infections dues a.

d'autres virus. II acquiert done une importance de plus en
plus grande en pathologie veterinaire et e'est utile d'attirer
sur lui l'attention des praticiens.

Son aspect caracteristique, permet de le reconnaitre assez
facilement au milieu meme d'autres bacteries, surtout si on
colore le pus par le procede de Gram decolorant ä l'alcool, sans
pousser trop loin cette decoloration. Une seconde coloration
a l'eosine, mettra encore plus en evidence les massues typiques
de ce bacille.

Au point de vue prophylactique, il me semble qu'il serait
vivement ä conseiller de detruire le materiel des abces chroniques
si frequents chez les animaux adultes, pour eviter que ce materiel
puisse infecter d'autres animaux et surtout les jeunes. D'une
fa§on analogue, on devrait proceder vis-ä-vis du lait provenant
d'une mamelle a mastite determinee par ce bacille.

Quant a un danger pour l'homme, jusqu'a maintenant on
n'a aucun fait qui parle pour une possibilite pareille. Je
noterai seulement le fait interessant qu'en 1915, j'ai decrit dans
une mastite de la femme aussi un Corynebacterium du groupe
des pseudodipheritiques.
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